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Au cours de la cérémonie
commémorative au CES
Georges Mabignath de Li-
breville, l'Unicef a plaidé
pour l'augmentation des
subventions allouées à la
réalisation des droits de
tous les enfants, avec un
focus sur les plus vulnéra-
bles. 

INSTITUEE en 1991 parl'ex-Organisation del’unité africaine (actuelleUnion africaine), en sou-venir du massacre des en-fants de Soweto (Afriquedu sud), le 16 juin 1976, laJournée de l'enfant afri-cain a été commémoréevendredi dans notre pays.Parmi les manifestationsorganisées, il y avait cettecérémonie commémora-

tive au CES Georges Mabi-gnath de Libreville, prési-dée par le ministre de laJustice, Garde des sceaux,chargé des Droits hu-mains, Alexis BoutambaMbina, en présence de laministre déléguée à l'Edu-cation nationale, LucieAkalane, du représentant

au Gabon de l'Unicef(Fonds des Nations uniespour l'enfance), JacquesBoyer, du personnel ad-ministratif et enseignantde l'établissement sco-laire, ainsi que des élèves."L'Agenda 2030 pour un
développement durable en
faveur des enfants en

Afrique : accélérons la pro-
tection, la responsabilisa-
tion et l'égalité des
chances" est le thèmechoisi cette année par lecomité des experts del'Union africaine (UA).Pour l'Unicef, il est urgentd'ancrer profondémentles droits de l'enfant dans

le sillage des Objectifs dudéveloppement durable(ODD) et de mobilisertoutes les volontés et res-sources nécessaires à leurémancipation. D'où leplaidoyer de l'organismeonusien en faveur d'uneaugmentation des sub-ventions allouées à la réa-

lisation de la protectionde l'enfance, avec un focussur les plus vulnérables."C'est aussi là le sens à
donner à la budgétisation
par objectif que le gouver-
nement gabonais met en
place depuis quelques an-
nées", a souligné JacquesBoyer, son représentantau Gabon.La concrétisation del'égale opportunité dechances pour les enfantsles plus vulnérables vi-vant sur le sol gabonais,c'est d'accéder aux ser-vices sociaux de base dequalité en matière desanté, d'éducation et deprotection. Ceci passe no-tamment par une meil-leure identification deleurs profils, la prise encompte de l'équité dans lecadre normatif, les poli-tiques, plans et stratégiessectoriels.

Il faut accélérer la protection, la responsabilisation 
et l'égalité des chances

Journée de l'enfant africain, vendredi

Frédéric Serge LONG
Libreville/Gabon

Le représentant de l'Unicef au Gabon, 
Jacques Boyer.
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Le ministre de la Justice, Garde des sceaux, chargé
des Droits humains, Alexis Boutamba Mbina.
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DANS le cadre de la com-mémoration, vendredi, dela journée mondiale del'enfant africain, les en-fants issus des centresd’accueil et de transit ''Arc-en-ciel'' et ''Espoir'', ducentre social d'Angondjé,de Sos Mwana étaient àl'honneur au complexe so-cial Benoît Messani, dans le3e arrondissement de Li-breville.  L’événement étaitcélébré autour du thème''Accélérons la protection ,
l'autonomisation et l'éga-
lité des chances des enfants
en Afrique d'ici 2030'' . Plu-sieurs activités récréatives(sketch, danses, récital,etc.) étaient au pro-gramme. 

Cette rencontre à la foisfestive et marquée par desmoments de réflexion, étaitaussi l'occasion pour lesenfants de montrer leurstalents dans des scènesthéâtrales et de communi-cations sur le respect de

leurs droits fondamentauxdans une société où ils sesentent laissés pourcompte.«Au Gabon comme partout
en Afrique, les enfants sont
parfois considérés comme
des ''objets'' sans grand in-

térêt. Chaque parent doit
savoir que les enfants sont
précieux et méritent tout le
bonheur du monde.  De fait,
nous disons stop aux injus-
tices et aux inégalités à
l'égard des enfants en pre-
nant  la ferme résolution de

les protéger afin qu'ils se
sentent valorisés», a souli-gné Trawda Oumar, repré-sentant des enfants del'association Arc-en-ciel. Cette journée mondiale,bien que dédiée aux en-fants, doit interpeller les

adultes sur le respect desdroits de l'enfant.  «Les enfants nous invitent à
respecter leurs droits, à les
encadrer pour qu'ils soient
demain autonomes.  Dans
notre pays, il reste encore
beaucoup à faire en ce qui
concerne le respect des
droits des enfants. Nous de-
vons travailler au respect et
à la protection des enfants,
les encadrer et les orienter»,a expliqué Julienne Ayeya,présidente de l'associationArc-en-ciel.A noter que l'associationArc-en-ciel a pour  but desoutenir les enfants en dif-ficulté sociale, précisémentles garçons qui vivent dansla rue et les filles victimesde trafic et autres formesde maltraitance. Elle ac-compagne à ce jour plus de400 enfants dont des mi-neurs en conflit avec la loi. 

Honneur aux enfants vulnérables
Au complexe social Benoît Messani

Prissilia.M.MOUITY
Libreville/Gabon

Une commémoration sous le signe 
des actvités récréatives.
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Le public venu assister, hier, aux différentes repré-
sentations, au complexe Benoît Messani.
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Pendant deux jours, l'évé-
nement a été également
marqué par une exposition
d'art, une dégustation de
vins et de hors-d'œuvre
sud-africains.

LE 16 juin 1976 : une dategravée dans les mémoiresen Afrique du sud. Et dansle monde entier. On se rap-pelle que ce jour-là, denombreux jeunes avaientété massacrés à Soweto,dans des affrontementsavec les forces de sécuritédu régime de l'Apartheid, àla suite de protestationcontre l'usage de la langueAfrikaans comme moyend'instruction dans les

écoles publiques. Depuislors, ce jour est retenu enguise de commémorationpour rendre hommage à lajeunesse et l'inviter à parti-ciper de manière significa-tive au sein de leurscommunautés.Au Gabon, la représentationdiplomatique de ce pays

frère et ami a organisé unetable ronde autour du tou-risme, des arts et de la cul-ture, le 15 juin dernier àl'hôtel Radisson Blu. Enprésence du ministre de laJeunesse et des Sports, Ni-cole Assélé, et du premiersecrétaire de l'ambassaded'Afrique du sud au Gabon,

Nwabisa Ella Stofile, repré-sentant madame l'ambas-sadeur Pearl NomvumeMagaqa, empêchée.L'objectif de la rencontreétait d'encourager lesjeunes à l'esprit d'initiativeet d'entreprise.Pour la diplomate sud-afri-caine, la rencontre de jeudi

est censée déboucher surdes résultats concrets, afinde stimuler les échanges, laconnaissance, le développe-ment des compétences etdavantage de coopérationentre le Gabon et l'Afriquedu sud, conformément auxAccords bilatéraux en ma-tière de tourisme, culture et

art.Ce qui augure d'ailleurs,selon le ministre de la Jeu-nesse, Nicole Assélé de len-demains meilleurs entre leGabon et l'Afrique du sud.Notamment dans le déve-loppement des échanges decourte durée, la mise enplace de plate-forme de tra-vail entre les associations etle partage d'expériencesdans le domaine de l’entre-preneuriat.Dans le cadre de ce mêmeévénement, une expositiond'art était conjointementorganisée, du 15 au 16 juindernier, par les plasti-ciennes sud-africaine YameCrafts et gabonaise Géral-dine Ndoumbou aliasMexhilus. Une dégustationde vins et de hors-d'œuvresud-africains a constitué leclou des manifestations.

Une table ronde pour encourager l'entrepreneuriat des jeunes
Commémoration de la journée sud-africaine de la jeunesse

Frédéric Serge LONG
Libreville/Gabon

Nicole Assélé (c) et le premier secrétaire de l'ambassade d'Afrique du sud, Nwabisa Ella Stofile se sont adressé
aux jeunes gabonais invités à cette table ronde.
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